
 

Coq et Bouc, messagers de Sel 
 

Il était une fois Sel. Il avait un grand champ comme il le faut. Etant donc cultivateur, 

la pluie ne devait pas le toucher. Il chercha Coq comme messager pour le prévenir de l’arrivé 

de la pluie. Bouc, qui vivait à coté, voulait être aussi le messager de Sel. Comme la politique 

existe un peu partout, Bouc était contre Coq et donnait de fausses informations à propos de 

celui-ci.  

Coq avait une belle voix et c’est cette voix seule que Sel pouvait  entendre afin de se 

mettre à l’abri de la pluie. Bouc n’avait pas une belle voix et elle ne portait bien loin. Chaque 

fois que la pluie s’annonce et Coq appelle Sel, Bouc dit que c’est lui qui, a appelé. Sel se 

fâche et donne une belle correction au Coq.  

Un jour, très tôt le matin, la pluie s’annonçait. Comme la pluie voulait venir, Coq dit à 

Bouc : Voilà la pluie qui s’annonce, j’attends voir comment tu vas faire pour appeler notre 

père, car si moi j’appelle, tu dis que ce n’ai pas moi ; donc  appelle je vais voir.  

Bouc prend le chemin du champ et à peine quelque mètres, il se mit à appeler : Tchèr 

paah, tchèr paah, tchèr paah… fatigué, il commence à suer car sa voix ne pouvait pas 

parvenir jusqu’au champ. Coq observait de près ce que faisait Bouc. Vu comment le temps 

menaçait, Coq se lève et dit : Si je ne fais rien, les choses iront mal, cet homme va mourir. 

Coq sort de la maison et monte sur le mur. Il se met à chanter pour appeler Sel. 

ɖɔm yoo ɖɔm 

kɩwélékaa kɩwélé wélé 

abarabara waadala 

kɩwélékaa kɩwélé wélé 

ogidigidi waadala 

kɩwélékaa kɩwélé wélé 

ɖɔm yoo ɖɔm 

kɩwélékaa kɩwélé wélé 

abarabara waadala. 

Le message de Coq est parvenu à Sel. Sel se lève dans la précipitation abandonnant la 

houe et se met en route. Il se presse, il se presse. Arrivé à la maison, il demande : Qui m’a 

appelé ? Bouc se lève et dit : C’est moi qui t’ai appelé si ce n’est pas moi, qui va le faire ? Sel 

bat Coq et enlève une de ses ailes. Les deux ont fait une belle sauce et ils ont mangé. 

Coq  dit : Si ainsi vont les choses, Dieu est là nous allons voir. Ce n’est pas une seule 

pluie qui va pleuvoir. Ils sont là ensemble et un jour, une nouvelle pluie s’est annoncée. Bouc 

se lève puis il se met en route en appellent : Tchrè paah, tchrè paah, tchèr paah tandis que la 

sueur coulait un peu partout sur son corps et Sel qui l’observait dit : Aujourd’hui, je ne vais 

pas appeler. Après avoir longuement réfléchi, il dit : Je n’ai pas d’autre choix, je dois faire 

quelque chose. Si je ne fais rien, l’homme là va mourir. Il se pose sur le mur et il se met à 

appeler à travers un chant. 

ɖɔm yoo ɖɔm 

kɩwélékaa kɩwélé wélé 

abarabara waadala 

kɩwélékaa kɩwélé wélé 

ogidigidi waadala 

kɩwélékaa kɩwélé wélé 

ɖɔm yoo ɖɔm 

kɩwélékaa kɩwélé wélé 

abarabara waadala.  

 



Quand Sel a entendu, il s’est levé dans précipitation. Avant qu’il n’entre dans la 

maison, la pluie a commencé à tomber sur lui. Aussitôt arrivé, il dit : Femme donne-moi de 

l’eau, donne-moi de l’eau. Avant qu’il ne finisse de se laver dans la salle de bain, il est fondu 

complètement. 

Ne voyez-vous pas comment Poule ou Coq grattent derrière nos salles de bain ? C’est 

Sel qu’ils cherchent à tout moment. 
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